
En France, près d’un quart de la population vit avec une maladie chronique. Ce chiffre souligne un enjeu majeur
de santé publique, qui touche toutes les tranches d’âge, mais surtout les personnes âgées, dans un contexte de
vieillissement démographique. Vous vous demandez sans doute ce que cela signifie dans la vie quotidienne, les
options thérapeutiques disponibles, ou encore comment mieux gérer ce diagnostic. Voici un tour d’horizon julsa.fr
clair, concret et utile.

Les maladies chroniques en France : un enjeu de santé publique
Les maladies chroniques regroupent des pathologies qui durent dans le temps et évoluent généralement
lentement. Parmi les plus courantes en France, on retrouve :

Le diabète

L’asthme

Les maladies cardiovasculaires

Les maladies neurologiques (sclérose en plaques, par exemple)

Les douleurs chroniques

La prévalence des maladies chroniques ne cesse d’augmenter, notamment en raison du vieillissement de la
population. En effet, plus on vieillit, plus on est susceptible de développer ce type de pathologies. Cela pose un défi
important pour le système de santé, notamment en termes de suivi, de prévention, et de coordination des soins.

Pourquoi un enjeu aussi fort ?

1. Impact socio-économique : Ces maladies mobilisent une grande part des ressources de santé, tant en
consultations, hospitalisations que traitements médicamenteux.

2. Qualité de vie : Elles affectent durablement le bien-être physique et mental des personnes concernées.

3. Prévention et gestion : Une meilleure organisation du parcours de soins peut limiter les complications et
améliorer le suivi.

Douleur chronique et qualité de vie : un défi souvent sous-estimé
La douleur chronique est un symptôme fréquent dans de nombreuses maladies chroniques. Elle peut être difficile à
exprimer, mais son impact est réel et souvent dévastateur :

Limitation des activités quotidiennes : La douleur peut gêner le travail, les loisirs ou même les gestes
simples du quotidien.

Conséquences psychologiques : Anxiété, dépression, isolement social.

Fatigue et troubles du sommeil : Un cercle vicieux qui aggrave la douleur.

Dans la prise en charge, il est essentiel d’évaluer la douleur avec rigueur et de ne pas se contenter d’attendre
qu’elle disparaisse. Les médecins peuvent proposer plusieurs stratégies adaptées, qui ont évolué ces dernières
années.

Exemples concrets d’options thérapeutiques reconnues

Option thérapeutique Description Évolution récente Médicaments antidouleur classiques Paracétamol, anti-
inflammatoires non stéroïdiens, opioïdes à faible dose Réévaluation du risque d’effets secondaires, personnalisation

https://www.julsa.fr/vivre-avec-une-maladie-chronique-en-france-ce-que-le-systeme-propose-aujourdhui/


de la prescription Approches non médicamenteuses Kinésithérapie, thérapies cognitivo-comportementales,
acupuncture Multiplication des recommandations HAS intégrant ces méthodes Cannabis thérapeutique Utilisation
encadrée pour certains cas douloureux rebelles Dispensé sous strict contrôle médical depuis 2021, accès
expérimental en France

Le cannabis thérapeutique : un nouveau pari thérapeutique encadré
Depuis 2021, l’accès au cannabis thérapeutique est possible en France, mais dans un cadre strictement
réglementé. Cette nouveauté intéresse notamment les patients souffrant de douleurs chroniques résistantes aux
traitements classiques, ainsi que d'autres symptômes invalidants liés à certaines maladies chroniques.

Que faut-il savoir ?

Prescription médicale obligatoire : Le cannabis n’est délivré que sur ordonnance spéciale, dans le cadre
d’une expérimentation supervisée par l’Agence nationale de sécurité du médicament (ANSM).

Indications ciblées : Douleurs neuropathiques rebelles, certains cas d’épilepsie sévère, ou troubles liés à la
sclérose en plaques.

Suivi médical renforcé : Pour évaluer l’efficacité et surveiller les effets secondaires.

Le but n’est pas de promettre une guérison miracle, mais d’offrir une option supplémentaire quand les autres
traitements échouent, avec une vigilance accrue.

Comprendre et gérer son parcours de soin : conseils pratiques
Pour mieux vivre avec une maladie chronique, il ne suffit pas d’avoir un bon traitement. Il faut aussi être acteur de
son parcours de soin. Voici trois questions à poser avant une consultation :

1. Quels examens ou bilans sont nécessaires pour suivre mon état de santé ?

2. Quelles sont les options thérapeutiques possibles pour mon cas précis ?

3. Comment puis-je organiser le suivi entre les différents spécialistes et mon médecin traitant ?

Il est aussi recommandé de consulter les recommandations de la HAS (Haute Autorité de Santé). Ces guides
pratiques expliquent clairement le parcours conseillé, avec des conseils accessibles à tous.



Centraliser vos documents avec le DMP

Le Dossier Médical Partagé (DMP) est un outil numérique sécurisé mis à disposition pour préserver et centraliser
toutes vos informations de santé :

Résultats d’examens

Ordonnances

Compte-rendu d’hospitalisation

Vaccinations

Ce dossier permet un meilleur échange d’informations entre professionnels de santé, ce qui améliore la
coordination des soins et réduit les risques d’erreurs médicales. Accessible gratuitement, il est simple à ouvrir et
vous accompagne durablement.

En conclusion
Le fait qu’1 Français sur 4 soit touché par une maladie chronique est un signal fort qu’il faut prendre au sérieux.
Ces maladies ont un impact majeur sur la qualité de vie, mais aussi sur notre système de santé. Heureusement, les
progrès thérapeutiques, la meilleure organisation du parcours de soins et les outils numériques comme le DMP
offrent aujourd’hui plus de moyens pour mieux gérer ces situations.

Restez informé, n’hésitez pas à poser vos questions à votre médecin, et utilisez les ressources fiables comme les
recommandations HAS pour garder la main sur votre santé au quotidien.


